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12.3 LE SPORT UNIVERSEL ILLUSTRE 

M 1 	+ U T E S DE CHEVREUIL 

A 	u début de cette semaine ont commencé à sc dérouler, en 
foret de Montargis, les péripéties d'épreuves de meutes 
pour chevreuil. 

Le programme de cesépreuves. élaboré par M. le 

ntarquisdc Mlauléon, ;avec une coorn-
petence et une expérience indiscu-
lahles, fait prévoir tout I'intcrct 
qu unc seniblal,le innovation doit 
ap)rter dans le monde des ve- 
neurs, 

Si l'idée première en a été inspi-
ree par les épreuves sur lièvre de 
la I3a5 tide.de-Sérou, il est cepen-
dant difticite. d'établir un parallèle 
entFC les deux genres d'épreuves. 

1u point (le VUe du spectacle. de 
la facilité à suivre le travail des 
chiens, de la rapidité avec laquelle 
Juges et spectateurs peuvent fonder 
loir Opittitan, il nest aucune corn-
paraiso)n possible. Les chasses de 
la I3.1sticle. avaient Leu en plaine, 
à l•enlr)u r d'un grand plateau du 
haut duquel, la plupart du lumps. 
il `tait loisible de goùter en ameute. 
tcwlttlç les charmes de lia chasse et 
les agrérrtit4tS du pav4age ; celles 
deiOtttargi$ se passent en forci 
car il est acse/, rare que le che-
vreuil prenne un grand parti Cl 
dehuche, excepté toutefois les bro- 
cartes en dtccmhre et janvier, parce 
que leur tete encore molle est e\ -
trctnenicnt sensible r alors le choc 
de leurs lois en velours contre; les 
branches leur cause une douleur si 
vive qu'eue les oblige 

Prendre la plaine 
Peu 'de temps après 
le lancer). Il faut: donc 
que les juges et les 
rares privilégiés sui• 
%'ant à cheval restent 
ie plus possible en 
contact avec les chiens 
de façon à ce que le 
travail de ceux-ci ne 
leur échappe à au.-
Ctln niôment, Or. les 
écueils probables con-
sstent à gener la meu-
te dans un retour, à 
fouler la voie, à trou-
bler l'animal dans une 
refuite, etc., etc-, iOu-
tes fautes que peut 
bien commettre un 
spectateur imprudent, 
dont l'expérience ne 
serait pas à la hau-
teur du pèle. 

Quoi qu'il en soit, 
la réunion sur un ntd-
Me point de l'élite de 
nos meutes de che-
vreürt, la Série de lais;• 
s- F crratrre qui s'+ani SC  

succéder jusqu'à la tin de la semaine prochaine, l'émulation que 
celte nlaanifïwiation ne va pas manquer de créer dans le monde de 
la vénerie, les vocations qui, par la suite, se révéleront parmi les 
jeunes disciples de saint Hubert, sont autant de raisons pour up--

prouver chaleureusement 1`idée de 
M, le marquis de 1laulcon. En effet, 
si les résultats des épreuves, doi-
vent ttre ;ts-ez diflicilement pro-
baals en ce qui concerne la supé-
rit rii. intrinsètiuc' dune meute vis-
è-vis d'une autre, ces chasses n'en 
constitueront pas moins de merveil-
leuses 1-eçons dans l'art du courre 
du chevreuil , lc3 points accordés 
pour le juement des meutes faisant 
ressortir principalement les qualités 
de nez, d'aptitude it garder le droit 
dans Ic; chara;e, de justesse de 
suite, d'activité et tk l?c'rtiér.tnc 
dans te requéi. de reeri, etc. 

D'autres notes visent I ensemble 
de la meute, la maniére dont elle 
est reske, le type des chiens, leurs 
qualités physiques. 

Il est donc à présumer que les 
animaux victorieux dr. telles preu-
ves cirnsiitueitt les types idéaaux de 
chiens de chevreuil et que c'est 
parmi eux Blue les maitres d'équi-
page devront s'eti-urcer de trouver 
dcs reproducteur¢- 

I..a. chasse rt courre du chevreuil 
ne s'est pas toujours pratiquc:e: dans 
notre w beau Pa", . Sans doute, les 

derniers rois de Iran-
ce avaient un équi-
page spécial pour le 
chevreuil dans lesche-
nils royaux, mais le 
courre régulier de cet 
animal n'était pas en 
honneur it la Cour. 

Il test probaablc q uc 
cette chasse délicieu-
se, mais parfois fort 
d`itieile, avait un peu 
découragélc:s anciens 
veneurs, que k's difii- 
cuités de suite dans 
des forets fort mal 
percées autrefois eirs-
échaieiti de servir 

leurs chiens au mir• 
ment voulu : d 'un cci-
lé, l'intelligence d'un 
animal faisant ècueil 
souvent avec succés 1 
celle de l'homme et à 
la finesse des meil-
leurs chiens, ci'un 
autre, l'impossibilité 
, dans la majorité des 
pays;id•étre aux chiens 
aussi ICéquemment 
qu'il l'eût fallu : telles 
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ort les raisons qui ont ftmiTe prfrer pr k 	entitomnics 
des provinces le couirc du irvre (qui se déroule habiIueItene.nt en 
ptaine) à ceIii du chevreuil. 

Quant aux cquipiges princirs re a  la véndrie n.iyuk, ffis prék-
raient le fflrre du çerl parce que pills décoratif, Fc  prétarn mieux  à 
Li misc en SCC[k tt aux coicrinitec fltLKIki quL I i1O.on1plfl1)tC-flCOrc 
mjourd Init parce qu enttri li 	1 ( icic du druri. l'haltafi> 	t t 
dan la chc (Ill rvrl 
Lin aspect de grandeur 
auvae, dc majcsk ira-

giqiic 15(Pt quit ait COITL-
me décor les viies so-
riores dune futaie OLI k 
nippe Iiquk[e dun 
éIaug que 	attehit ja- 
iniis fa mari dun che-
vrcuil, beaucoup plus 
simple et plus intime en 
quelque sorte, piisqifil 
tombe SoLiveiil au peu-
voir des chk.n avant 
nmc clue ]e piqitu ou 
lu maitre dcjuipage 
ilakiit eu le temps d'ur-
river )usquà eux. 

C'est en Poitou, ber-
ceu des plus illustres 
vcneurs et dc plus «k-
bre.c de nos race can j - 
rues, que Le courre du 
chevreuil fut mis en hou-
flLilr, a1uit que l'a dit iort 
justement le regrcitcom-
te de Ctiabot, une dc no,  
autorités en la rnatiàru 

Les premiers irtaitrus d'equipage s'adonnant à cette chasse furent 
le général de la Rochejaquelein, MM. dc Puyscgur, de la Débutrk, 
L!C 1  dc 

En .lnJou. dexcetlents veneurs suivirent blCntit l bon xempl 
donné par leurs colkgues du Poiiou Parmi eux, il taut citer 
MM- de Damne, d',-\rrnaillé, d\nthgné, de ta RochcfouicaulcL 

N'oublions pas 
de dire enfin, qu'en 
Vedée, M. le corn- 
te de Chabot fut 
l'un dc ceux qui 

à 
te litre dans cette 

i fie et si 
savante, qui iicul 
hientt plus de se-
cret pout luL 

fi écrivait d'ail-
leurs, en téle de 
son ouvrage sur le 
courre du che-
vrc-uit, que CCtie, 
chasse 0 exige un 
veneur consorurrué. 
des chiens du pus 
haut Lignaqe, de la 
race la plus, suivie 
et la plus ilxée, du 
riez Le plus fin, dc 
la plus parfaite in-
idligerice 

Ces qualités Sont 
si eornpktement in- 

ispcnsabies, elles sont devenues (il faut l'ajouter) si parfaitement 
Fapanage de nos ehicn de chevreuil, que tes veneurs de notre 
dxtque coosidércat comme trê normal dc forcer régutidrernenu 
leur animal, tandis quu'iLy a quelque cinquante ans des vieux maïtres 
d'équipage soulenaicuut CnCor que 	c/zévreuI Wavaii éle' 
1ovame frcé - 

Le spiituel âcrivain Toussenel, qui, bien que peu spécia]isé en  

cynégtiqte, eff1enrdt volinriers la question, prlenctail qu'il èta1t  
Lulipossible àE,  des vieux chiens Irançais dc forcer un chevreuil dc 
meute à mort , en raison non seulemtmi des changes, 1-etouirL 
ruses de toutes sortes, mais encore du mz-e&kiu- 	frail du 
chevrull, comparable, préicri(t-on, à celui c[un grand loup. 

[I est vrai qu'à Fépoque où Fusenet soutenait cette 	cTLiO 
nos ancknne races etaient fort a - tardks et presque runécs, niai,  

les soins et les cr&s& 
ments dont elles out été 
l'objet depuis la rén 
vmion entreprise pour 

- t 
	 nus races poitevines ÇI 

sain tongeoises en partI-
c'iilicr, ont permis la 
ducliorj d' imauc nier- 
v'iIleument 

	pro- 

adaptés à 
cetiC chasse praliquléC 
maintenant à peu pre 
partOut où le chevreuil 
existe etiFranc. 

4' ** 

Le goiM pour la cha8se. 
du chevreuil commençai1 
£ se d&'vclopper çr Veil-
de et en Pûit'u i 1'épO 
que ménie oi l'on coili-
meriça de pratiquer uiVtrC 
une certanc uïulhode les 
cruise rncrÈts çfl1T ['étalon 
fox-hound et les lice'-; dc 
nos vieilles races Iran-
çaises. 

Il ri'cxistak plus alors 
que dc rares sujets re pré 

sentant les 	iuiuics races du Llaul-Ioiiou, du Sntn, de 
Vend&, dc Gascogne 

Ces races existaient encore chL' quelques vieux veneurs qui cil 
conservaient précieusement les derniers &kmets c'est uiri que 
M. de Saiin-Ldgier, ckhre chasseur de loups, des environs de Saintes. 
ruaintenait sans infusion d'aucun sang élranger, l'antique race des 

chiens de i-iuiiton' 
ge, chiens de loups 
i rie o mpiu rubles. 
avec lesquels il 
aurail attaqué, dit-
On, un vieux, loup 
entre Saintes et. 
1314c, et Fnurail 
poursuivi ti pris. 
au bout de Ii'ojs  
jours, dans 
montagnes du Ii• 
rnousin. 	Rico 
nélait plus beau 
iue de voir la rneu-
e de M . de Sainu 
Legier rappro 
chant en plein mi-
di, sur des plaines 
calcaires et denu-
dces. des voies de 
vieux Loups qu'elle 
allait lancer à cinq 
'oli six lieues du 
d<eoupld. 

Le s&ntongeois 
hait trés qtiali& 
croisa avec le fox 

ALVP5O L1('E DE SAINTO'1G, A M. LE COW]E OL CM501 
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pour dormer d'xcclicuits hàturds. lorsqu'on Le 
hound ou le stag-hound. t2ne lice de S-aintongc, trés remarquable. 
nommde «Calypso , représentant le type [Ç plus accompli de 
relic race, fut gracieusement cédée vers i8o par M. Paul Cuillard, 
]'excellent veneur et sportsman accompli, à M- le comte de Chabot 
qui en tira une lignée dc btards magniliqucs, dont les descendants 
s'illustrent encore rnairitenai'jt dans la course du chevreuil, 

w 

Source gallica.bnf.fr  •/ Ecole Nationale d'Equitation 
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cbens du Hut-Poou fureit trés habilcrnenl reci)nsliLués  
par d 1QIsquc «jde la Lge et de Maichi n> 

quc M. de 8idry dson s'oceupat pIus sptcialemcnI du 
thwri du t3aPoiru Ippùlé chien ycndcn 	p1 PréS dlspurli 

taj pu r Loc&uH cnirprit de rccoisit1cr 	race 

I 
La racc d Gcogne St unc dcceiks quise rIui!Thliflt le PluS 

ns auciLne irifw,Lûn de sang éIrner grace i le ro 
~us1e8sc de sa Ctn'4IthlC 	[L fort belux çh]1E1 exMan( u)core 
lletat pur che,.M\l ]c marq uis dc MauléôlI el le baron de l(ib1c 

&1u, Ces chiens, de la pius hture caille, dc couleu r bleu avec 

nurqut, d. w:hc,, !jl, dÇ \IE1 11J( L1\ el aux palks 

avejii une ctc magnilique. LeLr'gorge. 	u tinibre grave et pro- 
Lmitant les bouTdoris de nos caihèdrales fl , cjouiS.&iT pait- 

Vorcille de v-L nCUTI,9 de vjeij]e souche 	ce chiens  
ttC[1t lents U colUs à la voie 

Lis 	rvhcnt avec les ainiorigeois à crer la belie rice de VirûL1dc, 
le brori 	dc CaI.atour lit des CliicEls de rhc- 

Yreul] mquabLcncn SLLT5. icurs descendants s llustrcri nnuel-
lern('111 noil 5cu1riiI sur les bancs de irj ExpositiOns, rfllIiS cn 
COI1- dan5 les landes de Gascogiu. où ib ctastnt rcguli&cniefl( 

I IJL CI) Cxcepte les chiens de Virdade, provenant à peu pres 
u n11 uement 

 

	

du 	 L gasçon- 

	

Fi 	meues de diens 
' chevreuil illt treiue Ioules 

** 

Il ne faut pas croire que (les chiens 
IAtrmement rapides soient indispen- 

cig:s1 LICE flF vlru:c,Ar)E A 1. DE C1i.ÀrouR 

	

un 	tr'iu'siJn dircctc de sang 
arlajs 

M.. de la Dbutrie qu' ["e- 
1 Lflj[jt' 	ac-5 premiers 1-rn1' 

	

Efl1.4lts entre 	km & de pur sang et Lices 

	

Poitou- 	r 	mi en cela par 
M. de la l3esgc puis par tous le ve-
neurs du Poitoo, de la Veadde et de 
&tIfltOIge etpartkulirernenL par M. le 
1O1flj de Chabot- 

NOS chiens de chevreuil rdunissen' 
tenant les qualitds des vieux 

'-h]tfl5 franças de haut lignagi aLces 
a CEle saiu 	t une rsislance que lit 

Ints tujeurs leurs aiei.ix 
ils Ont la isilk,tganœ, la gorge le 
IOri& 1-intcllîie 

, 

rice et, dit le comte de 
ChaboL une aptitude remarquable 
garder IQ change »- 

C'est avec de tels chiens qtietinl 
corn Posées les it)eu!Cs de M. de Barry, 
du Marquis dc Lespinav, etc, ecc; ce 

JIU de lcurs de eiiiarts p1tisou moins 
tJlrCcts qui d&ouplent actuclkrriwit en 
font dc Montargis. 

ckçr:L.E ET Gf.NtRAUX CHFZNS ThE ACOC\E. 

A ..l. IX BARON DF RUBLE 

abics pour forcer un Chevreuil; cc 
quil laot avilit [oui. ce sont 
chiens IF -es 	1Iigeits, du 	dune 
messe de riez remarquable. qui font 

preuve d'initiative drib les ridauts, qui 
cieij adroilemeni et Jùigem- 

ment 0, 	ont une rerLainc tenue ci 
beaucoup de loud. Ces chiens réussi-
roOt Souvent ou une meule plus ra-
pide, mais moins discip]irié, aura 
ichou é. 

Il faut doac que dans les ehunis, 
quelle que soit leur variété, domine 
[e sang français. C'est lui qui apporte 
les qualités d'intelligence, d'irtitialive, 
de souplesse et d'ohissanve Cct 
Lui surtout qui contribue i lake naitre 
des chi cns de change comme l'ruiient 
les anciens poitevins, vendéens eh 
saintongeois. Nos deveurs actuels, pé-
nétrés de ces principes, arrivent 
produire des chiens qui, d&s leur 
deuxkme Caingne dc chasse, font 
preuve de Celle qualité indispensable. 

C'est à eux que devra sadresscr le 
veneur désireux de monter un équl-
pçe de chevreuil, Sil peut, en outre, 
acquérir quelques chiens dc rék', bien 
sûrs de change, qui serviront dc mo-
niteurs aux autres, il est presque as 
suré d'arriver t un bon résultat. Par la ap-suite, LI pourra élever 1uirnérric, en 

tes mètknjdcs innovées par ses airns, et en s'inspirant. 
pour son élevage, des principes si habi]mcnt mis en lumiire par 
le regretté eoine de Chabot. 
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propos des tpreWes de Montaris 

Les &prculves de meutes de chiens de chevreuil organkécs en fOréE 
de Monlargis onicommencé t se disputer lundi ré lévrier dernier. 

A l'encontre de cc que You était cri droit d'espérer, leur organisateur 
\1. le marquis de Mauldon, n'assistera pas à ces épreuves. 

Nous lui cri avons rkmandé les raisons au r&cnt Concours hip-
pique de Bordeautxet il nous a répondu que -,on abstention dtait 
due t un désaccord de principe intervenu entre le Comié dorgani- 
sation et lui. 	le marquis dc Mauléon estimant que dans ces 
qursiiofts, il ne faut qu'une seule et unique Oireclion. dont du reste 
LI ii'avait pas hésité it prendre la 	ponsabiiilé Regrettons done ce 
idchL'UN malentendu qui prive les intércantes épreuves de Montar-

dun i'rganisiteur avisé et d'un juge de trés grande valeur 
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